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ABONNEMET. -- ~--parlé de trente rn.
-C'est scou0 la saison, dit le peiln-

*1 ire ; lesý couleurs sont beaucoup plus

........... .5 chères -à diffirentes époques.
....... ..... e. s-fîcus!1 c'est donc comme le

tretement payable d'avaiice. sucre ?

devrnt aiteleus N ~,-Va donc pour cinquante franci,
limn os l aes quis. / dit M. Blancheroni.
zo par cent de coinrna-'ion a ccordé aux -Vu . ztat ou i

etporlsabonnements quilnous .e-Ndas!sull j plerivoe
parvenir. , '

Us frais de port sunt à la chai 9c de VL' 'sfac epu osariez levotrne
l3urcu 23Ruc ~ Gab icibrochure sur la qrvstion suc riè're, ce

L-ra ý5 ie t&arilqui serait flatteur.
]J~tc 244 P O.Monréal ~ ~\ Ma foi, vous avez raison.

sehaunlard, s'il oinilv miFeuilleton dii Grogn.ard Scebc i l vai-mêm
W, f- ire éclater, et je, le blesserai avec

SCENES Vun de mes morceaux.

DE'~ -As-tu remarqué ? lui gs~
,~ ,~_____ Mareel à l'oreille.

____________ jm- Quoi ?L~ ' BE BQIIMEIlunhabit nir.
(Suite.) 1-lZ7,ê -J e omprend"q et je coupe dans

-1 propoi de ça, interrompit iés asemifie
~aunrdpreant eauoupde _________________~~------~-Eh bien 1 Monsieur, dit te délé-

.. i~ à faire dui oha3riu à son ami, --- * ~gué, quaud eelmencerons-nous ? Il
b du botes? ne faudrait pas tarder, car je pars

-Maroel sortit dans un Agitation sTai moi-même un Ci peti[t voyacgieeent
No~be à décrire. Au bout de axu.um'-ijn0nvcStrn",, t vi ; i -1ý'r- !wJaimimmeu eitvyg
uhurs il rentrait chargé d'un de là. Mâ foi tu tiLii êtie &tti.'rec , à faire ; après-demain je quitte Paris.

, cl Donc, si vous le voulez, nous allons

-Voilà tout ce que j'ai pu trou--. . . . . . . . . . . - .citecroudcst.Unbnn

tdi-il piteusement, Fatalité ! elles étaient toutes deux id'unýýde hL L »IL'"tu:, !11111; f ~ urîîîaK.Cowaîme &73, sanlce vncr'liesge

-uVe n'était pas la peine do cou- du même pied I ont le type dlu proviceial, 11ontcou- put M iacernc indiqun n Mi lv inô ar ut

Pour si peu, répondit Sehaunard, Lrtiste, désemiéréi, avisa alors. siD t'a aî'np tIé dceçvotre' ta .cortrait à . "i-iiîle t ar.r i ir '1d6:Jem on ne peut pas peindre ails lumiè-

5ici du papier do quoi ou tfaire dans un Coin une vieille botte dns lent puji. ' i .- ; - étant ýur nu c 1 .uIxitwupd'ur(2srcs, dit H. Waucxron.

*douzaine. laquelle on mettait les vessies uséeb. le on I n i~uu uyu- c u 1u ol'. '.t l: Linture o ai! -onaeiretdicposd pour

bll.ia it Marcel en 'arrachant Il s'en emrara. lna, -: '.ni rh!'n~- u:îreu .U,.Isqu'oni y puisse,;- travailler à toute lieu-
ihevuxnou devns voi de - D (Ane/ ensou thi-ur -I R' NtC~P f ~ e... reprit le peintre. Si vous von-

~ qu dible!iroiqu ccmagnn e- , .n.-------- ,- ' -ý, l.iîar cz ôter votrc habit et prendre la po-

Etil ommença une longue per. pointue et l'autre est carrée. n'.fâlàIiit'Q. -t- P0Ui¾U i J u î nousuixo mm auuel in5 commencer.

'itiOR dans tous les coins des deux Ç ne se verra pas, je les ver- vc:î'' Ir:iJe.uatt à i.x~rotqadclu-m -trmnhbi oruifie
mbnre0nra.- VP- i. xc i -1 c i llqi±iéiri ue'n--N avEz-vous pas dit que 'vous

-Cnetune id lne te maxji- Mura xdonneut litt)ae; es '(.,etcu estiniez votre portrait -â votre fi-
Apts ue heuro de recherche, il -C'et idc I l Sea'xnrd.drcel done u

lie& un eostunic ainsi composdé, qu plus q1ue l'habit noir à ri.gueur. , .w.~.er.- , ille j

Un panitalon écossaim, - Oh i1 dit Marcel en se mordant -- r-i:eîuc IR cx.l , jmstaues -ans dout.

Unchapeau gris:e ons or naoruj o- gerQ îecnd at~.tsi > I ner i- Eh bicn, alors, vous devez cîr'
U5 gant btlersins dren a vie, etdona c1'id)es''rquellefliW r'd.. grandeurn vte o~uîî d



LE, GROGNARD)

d'abord hésiter 1lhonns^ête erovincial. guaient réciproquement leur fortune. 1lecquêto) sur la vente di chemiiin de Intrigué il set dilii t à -rands pas d'esprit, atu'litdn
-Ce vëtZxncnt est bicn singulier, A minuit, Miarcel rcnt a et. le ler du Niord, cc qui coupera lo sillct vers la niaisou dc l'instituteur. Celui de Washington ,. OOst Puqii

dit-il, trouva dans les bras l'un (Io l'autre ; à Chapleau qui cherche à tue couper ci leYcçoit avec reitpecot, miais lorbque donr fV o«ashîintgîortLu Il y
-- Et bien péiulpnil ils fondaient en pleurs. Et il y avait l'h-'-rbe sous les picdqI Je n'aurai de le garde eliauxiêtro tie reourne, l'in- ky » Les nègres preGnnent tej 5

peintre. C'cst un vizir titrc(lui en a déjà un demni-pouec d'eau dans l'a paix quo lorsqu'il sera parti do ];y- soleut éclat de rite rctentit encore, des Bomus Pompeux comm~ ela
fait 1présent à 7M. Hiorace N'ernct, te'icr. Malýroel Se hieurta à la table towoa. Il tiava.lc en dcôa.ous pour lue Tout s'explique alors le furition- cher Labonté, quelle bont6 ne î cl:
(lui mo la Uonui<à mnoi. J e suis Fon cei vit les spendides débris du super- ame supplanter, mais je vous garantis nairé S'était asisis sur la fouille de lestez-vous pas en vous apl)ela .dis

é v 0. ~be fustýin. il regarda les bout iellcs, qu'il perdra wun latin. Entre lui et papier enduite de colle et l'écriteau tGooduecs Ji Et 8i Vous Voulez ýt_
-Vous ètes 's éêc de Vcroct ? dit iellets ét-iclit parfaitemuent vides. moi c'est au plus fi,IIla poche. 11o. etait rcsttS ixli à la partie infsrtcure heureux, joigdoz-vous à ),.

l3~aehuenA c(»îtn(1»' ilo enie d jocr ~e prti dc~on cmint.té qui n'est autre que co savant do ~
Àcniur bit[ailoLeure e ourunqprieie>o prendt l h

-oui, Monsieur, Je m'eu vaiUte.- ___ avecmie, mais il oublie que cetnioi -Cownment! s'ifîC -il, 01, lieC'ator n pon oute l Iberté p, In
Horreur, nmurmaura-t-il on lui-Loëme, e lt- ie ri-Ilsi.llo asare' ea lOu Obin aba oid

je1el i dex E R C A D e.t surWo dos depuis bix -YLýoD, Certes, répond l'indtituteur père et on abusant d'une chose sain .-1

h- L0dIvaje ucl en end omsat ea o, mois pour iî'ubligcr à lui acewdcer t'affiche -dt'fond de toucher a 'ani- VOUS ne le connai8sez plusmainri
reprit l>(l nýlde nosntl o ndu i e terme. Je ne lui don tua i , Ilant que sousB0 lenmde arhiberî 'ous

bde chambre qui axait une si nu- MON TiIEAl, 19 J AN. 1sS_4 abrai Cette fdvcur Ltu condition Tableau ! 1 Et la farce est f'aitte.
beotigine. I -___ qu'il joue dans ' jeu, cowpreniez- Bo bet D veut pas que sonb J p

Cooettraduit son nom en Gr--Accroche îlhbit iC )Loiiur Iaý iilie~ vous ? Si Rioss ne rênsiit pas avec Déplorable mraie de ISWodVrc'ib~~
au ~ ~ ~ ~ ~ ~ r poîcmateudidS'anndu ~p'tit bonhîommne cbet j1reêriliaoi Icomuq'triotes aux prittemps dfc son savoirC o iL ,

~~~on~i am1çeu îgeetA po0:-o. uesçe a, n1uau 1 'r tas-nireenleat.' Et les sots de l'i «1  ti
sniitl.,,IEh 1 viande que ~de voir Les ýarti. ans d'~Cha-LII s euesrou n

t aa-I îe uuîr 'ae. I -çuiî fiecf l" ple u ch' est ensuite allô ulicz 'Ti-ltîerre le chrtouiqueur dui .(iàne 3 tjee.»utotns~
Lii ah t . L'habit lui w1aper tde la arucîe façon ? Cli.î,leau (lu *sýu f -ai 'Àt r .i- tu , ub* àelonm é-, n'aura as olte dc

-latu, un-u pibi ott Pourtant C'eC.t vrai, les tgaz etttsl 1 s'îu :1gr Il. (rpu. . ) a na pas fiiU[I îIer «MNary Call'x Eugène Pu I)co
a.Jit urn ungat, uisil orttout. tule at ant' 1u ç e le dit 1ux uiuhan, 'Lit viu:j»noms. qui en 1, poulia ', tout de bj, ,Vil ai

ar la ý:Lcoundc perte de l'atelier. L*2i L(ea b' e lemone.e dt é. Il a pour miuin de leur ratipeler leOnt
I:hoLLILrr :betetJ.u A. *a bz-S(au pré- LadtébaucIlie lui dit: J..; Clibli de uICl duIe lur conduite. rue'ongCot S l at et Îî

Scauar »eti m» . b~ mnier minr»ýtrc de la province de Qué- (lr, u soncolil a ate C ?luueý. CuatutLe la nuit Cait tout à lait qel*oulcene. speatZtileDVtenw oniu lnupu lnub l»~~*
VenLu, NIý\.iaictLrou euteudit -ou- ,alm»»I ottlU.e sla-que lors1que vous étiez e Câlilour -u anglai» (-u tu fra uf;is) dit ('akaâ j'en suim certaina.tRi'~ixb~ue» t susoUiir qu ne dernière entre les iuains du lieute ylnie.,

ni aýuît lai diué. LI un fit la re'mar- LarI 1 J la v ~dé ~cvol» à présetq(ue le» j'our'taux la lRiivr-duLou2Y Il Jvut-utaIidunderair > EtQ t
Jawai uousuayVI Vu neodé Io u ",FY l dire qy

'iulu d " rtl l 1, Ny adix huit ont U 'liLii;e» po- Je -î1Dol jwi
q u e . eL i i r . . d p r il 1 e ad it d c C e u t ii-- a" c ., p r - L i v i ô tc - d u - l o u l', i .uL ,ý 'c o u s a » s u c Ls I 0d iv id'- J o Cui, dan» le.ue ca»;àas, oy itu i tSIQ aane pus. Chaph'pau intima au coriespon- le qu il t i,>ln Liavoitla u»ed'Lcl axcséunsqip-r,

pou 'ou e~îer j ma jott ij îa wa, hitr il avait à Québce u dun (IL (; ueIhom' d et animal. JliIësulter de ses traductioni absurd.
1e LI ail cuuîunt jàct ie ii%'iiCdiL t kljo'i u ituation à (Québý U é'Rt 1I rtu - \'UtrU 110-4pu111et »lini 1-

ùù... mLaliu u bDural, eu e$,JOetiuor nio as e a> nr'e 'ti ît Munfra i 'est
1cn i e.u.u.Mi o»U il nie reçoit qu un traitenieut de ,,,--!o ab el nre ti I. C)hestDo- - '

dit 214îuinouski. 1anis sur lcsluels ilPouvait uowuptcr, jrthe laeaa1 :m i ;~angldistiUt00 Comme jugea àe e , LE ON LIE~o'o. . o s d r rg i a ci- cette fin ne nous étonn e nulîtincut e plus le., Canayens de Q iitébu. c D o. c't B 4 ekvIty Fl" ri' 1.1," repur.diL B ý LIE

Four )ttî)Itu.,tcau IlLavait été i velent iub b ftie oiduzci:î e,-l. u il ul i e ucvraitidireocri
Il se it a à'Suvre. pu M ousan oaviséélxi d'tunhat.ei étre Lonu ar de , Q'and noui vous dieiQu (~la", lo

- pi»ça îtiltutàcopporté à Quebue pour eLupêuher le "
'lavr~edu ingesal de1 aminitra le ators avaient J'ait de la bouill~ it, uc savez-vous j'as (lue î»guvrenCtfrtai Odlc

tRb ia 'UUtueiar sans acus deraa.I; Our iilies. L_ LI t nloiitic'-cil ct»n. LIU bu Lst taduiei iudsoncees e oe, t
g,1.rl y a tn bas un #excellet e ipééete aeclaprmese ne'l'aiilon pourrait aitener tanc rceunici- mais ? a société, de la pensée mmie, Doula

qerobe dhcrmine à la Cour Supiême.1
tiàLrait t iLtis iUozLUtlex ahuesietpu e as-' U )iiauiou iuLtru 1ies(ceux IlàchoL.,ut eon inIl~~Anrci» ~ u'mîosnu iszc 1is

noattendaitî'effet detors te sont mis a i oeuvre et Ont sapé Conservateurs. Hozb [ne îéu"61ruît pat- prenueut pji» ç, DJithé Bicuch amid1paNsd au $Jnat, lorsque 3M. PRo7
Etmpctauabrensentude»tchâteaux d a restetr au pouvoirbsfi L ny avait pat Il n'y a pài a s'enue'tOnner qI faiart en termes émus l'éloge de> UJ

Lon ic de piuiiel».an. lsotéécueq en ir desdélections générales. (,'es éleetions puni pruudre ou se l'aàir..: c,1.-Ilenri Martin, qui venait du 111011t
-Je: partage Ntre idée, dit 3M. onîPourraient bien tourner contre lui, are LI nu iuividu ass5ez d1:1unodu bon terminait siinsi sa coirte lioni'ilit

3iacehehrun; et e-n revanche 'jaime a, a eté assez méchant pour lui ref'user o'îSt jour cette laiion qu'il n'eu Von- end Founr traduinre su i Y ?J 'ai - Ah nmessieurs, tous vous port.
croire que' vous tue 'rcz hni'tiii w e tricorne de la Cour du Bancdel lait pas. tu dLuti (tu'at: j'aiu dans luetcari 1 nu p tCa qui tien
de uIIte inir comupagnie à table. HinL u attendant M. Rois s eau tulire uceléOre oui le Domui .i-' pîi iidevonls un hommage 5solnnel;t-

ý,;hauuadrù. CsIinrina. x pure. useu dr ouvoJir pour quelques semwaines. trîud, " quaný i su flou, et b eia end aoit dine à 1Diîeu la Pauttel
-iîus, te dît-il a lui-mêmie,lq uor u îetreigédn n__ bien chîoli. u. i aner,; sîngtie 1e oubliera pas."-

c'ett» un b> ave loh te un vûrtabit district judiciaire des plus ennuyeux; ig èe1ir i rae;1. ond e~ataapad e aoc
eney u a frrN'dlee ouezLitre de juge de troislièmel Une ,u1èeavanhure ir;tt rce u'ontcLétour. L çut pluicdpIl

aveu (e5acuvdeci.Vole-ueau ne lui vii 1îur ilJivous ditra Mib iî Parait que la phrase de J

vouétaru lacare ~'uemnda--il Le Uroqtai'dvoit là le poucede'i Un cabretie;r des environs de la 'qu'ilsap.l:'l.cbd U;nuChjeàM.LRyrdai
tuoi amphitryon. Dieu,'e,àpativa qui c »t 1 4L'ait t-ville du X... avait acheté un dindoui; i rZie pool'. boire (qui Lw' îua;îL 'eau 1inonjenot d émotion, n'a piks trûu%

-\'c'ul*D in bîrgen.cz ius UË char- 1' tac.1et d" lçaut le6 Mitérialtsdtteset le
ce sin epouie e~uiet. tendre depuis dix-huit moiti, il eut l'iée de le promener dans Atil la bouche de nU u etireh.ir ' sp-s'r cl aco

ge evîaîig~Cet Iporttirer apiatique, ,rd. Fraul a brel "';'r el acege ee oarpni ;ýu aéaces'est ému n appru- - »1~ '--Tu t. on repentir-as, -Ncolas, nant le exise minibtéricîle. Il LI a pasilII idt ur une lar"e Lit .d att ututqi.â dli wu
chanta le pintre en dsedn e ec n iue s rnprépier 1 avrs suivat t(lu il, voulait jl su500bit Crité nne epronon- utvoici cn que H termin- 'ýcie

sairsquatre a quatre. Plfiîînue fttC telCl ci o lc la en t cer sur le dois de la bête !(jet Sun 1.0w ' 1 u'.i tratilcît t»"tjsbirdrapporté le. îîarJ le rJauo6DséOpi
Il feltra Chiez lu i estaniatt:rn I uee', seacSi ectr t-' -JLudindon (lue voici tra jro1u b.Lai' wene~» Qui M. Iv résîd(ent du S5naL

,,lit au comptoir et redigea un menu gvn Clic u adnétafÇDmeter Par le viLtilog, a tarin (J lu ctiîa- cour, uiidisquel jiauvre upîe All I eshienris,tour', voui »por(4

dont Ia iceture fit palur le 'Vatel e-cl d î~ u a~tain:'u usesi ejl,ç cu,~ Maître Iiaiîîeo q(ui Iplnj oruetou U.Ldei, q(ue) j'ai dins l c CU*'i'. )u
bot'uero aai seýj ur, (a gu'cet Ca kraitu. [1 1 u r ' jatluen c Je ut Clin- n eu rrca'JOOcI« i'i

-Du borueaux a icoidîniaire. ý " J avas déciV, dîtil, <n Mou e«(au devait partir de Québec. l'en- ta lu t LUMderîn il »crailuge ua un uiiet ltî.\,î«uebt u
-Quüet-ce qiipayera d- etmp ui té Vu boutique ie urre ; le prixdun dîuer est(lu 1' ieUtI uon, acBaua ~CD.Un patriet tc unb-ie'ra p
-Pus moi r.,.bablmct, dit1aemoa yo,îîxiaatuurs franc stans le'» izcgbta..." our a 'aala pouvriro cils liira.Deiul 'tjîsiSUt

l3chauîaravmeiswu mienonclequeodec ieh w mal aie. 't tei -tI)i è Pîu ctuhra '-tqe,:u, oré îî, et u~ .Le i~di
vous verrez la- liau-t, un fingourmlet. rsu agr -t eu uae"Vu (que',bt i i IIe :t 1t u.stne, dU brttas Dl5th a»'

.sit. tâcIisZ de vous isbtingu(er, eLL !tûCt du duunner i'îsqu bu ntail
ByowJaiét be çrÀeu d i'a L'auberglitre Était Len train 'Sut u neol' dc sort esýJ c, car dans la ic . sanIItneprirdeq- Oiyons scîvis dans unerit 6arra5ter il ya dix huit mu-,oL. er 'ev c doouu alilih, i, lrt- bsnetdlahîu i'uîlîaîtie conmmîe

dcuni-iturt', et dans du la jtoleclaine Lue faisait jele d'un emplâttre. Ju'qulil voit Cuti-et le garde etmpte as .l t'Ai- .a! - icâe'd--; 3. 11:U11Mati

surt.Ott. n ý is pas fou de l\las«on Lul l jus! ula commlunle il p0'elu papfiera ,Uri«elaui(idtecue b a:dutII

A i.-.~: l.e.cs, M. IBlanchîeCOLI trop a se l'eurrer Ibinez dans les eocut i n-euý I, u '.-e Vii jftlo t i tLî 1îl'tu Il il a j',ýL c'.I'>j u(lbIl'l) i i -,I ' )' 1 5 '1t l'î".('iel '~tI

1



B3adi naires

Il y a quelques jours un warchand
nlvatsbien coanu de la rue

Ce atherine, recutrait un dis di-
tocurg do la compag<iio dut gaz et

ajisait
-COMmCnt 80 fait-il qute mon

~to de gaz soit plus faible que
habitude. J'ai cortairiomont consu-

juatde g az dans c3 quartier
Ic dans lederfilic r.
- Le wootant du coompte est con-

rmte sur in lications du compteur.
ong ne brûlez pas autant di: gaz
es votre salon que dans le quar.
.t récideit.
_..-u contraire, dit le marchand
,,ouvcabté.,nou'4 cribrûlous plus.
î,Mant le dernier quartier rua fille

taîî a1I6 pas!sé deux wois à la cam-

~cet nous étei,,nions3 alors le gaz
ans le 1 D ~ euf heures. Depuîir
aclic est dct rtotlr, 4011 jOdoOmon-

jur q îic eurui,-c rest dans le haa

tonb îO u ) l ., sju4qu a nianuit.
-Eh bien, eCCst difficile à ex pli-
er. ilori le~s, oir-q v'crs dix h2ur-,s

epase prcj de votre résidence ct je
,,,S uirwi.es 1uêLete quo le -.az
St toujours bitisàd bicri b ts dans vo-

-litiru ai 'irai àipayer

-00D eptO cm3lin.

UN:iÏ AML ES ILINýE

LE GIIOGNA1'

a- de rotr' 2- '

x a t: tir Va-..

dsUk-. P-s la t.lbà.cc du cabinet le tii ptll ittit t w. m . ' t .... .

h i rait niux le tri-;aillrr..,rdm1oiacront à Icurs porteIèeuiileb t .. t t..c~

i auront une cîîanco de trouver leurI- .X-CftttCl k.c,.. .c.

tlce dans la mauvcUc administra. Au r( tvirra nt .. '< o t . .

ion.
A1 rid iu i t .n -.

Mais M. Starnles cest coulépour ' -LI bien -q(imti? u ID'b:c If )t0.r 1>11i SNBtSNRIF' p A

1 jourb, toujours à jamais auB ~-tnw~,pu bleu Si vot iq* i - "'ja
Iir de rtour. - m !c et l i' t.l 't îai t! 1-

-Quiel I,,c aVc.Vcu- ? dtluandlit

.)raiùremeer.it,0 ispirituel Schol ' de~ ..

m nontre u n e c o n a isd a n c - d o n t lo b ' îli'cr n a is t.
aXti etaietan is un Piteux é tat -Yttb -ci11c ill'

-Ted bettesd divent payer un dfa. i t t tii' rat1tn

îeU. impôt, dit Sohoil.I -Eh tît ~tt ~
-Qtui îWO! .ment >1 rît- ,;..... t ai ttsnrist

-P~arbleu, l'impôt de rortels et ;u aittu .rt.îs. ;V r- t

btoîîbur'geois am&éicain cuniniandue i rut..~l t, ' i
pu1 taZloil aa ul,.itailleur. t..luiî-ci lelui !ili
VAeu; le biaz-c bourgeoiâ lVcbsay-e et le .lli:I'. - titttlL

Qutye trop Iuttg de 2 touices ; niais il est I ,

leur. étaitl . ).x ,t .,'.ri. r t i: 0c,.

litre nlommeîemanitide a sa femrn[rite d u u M i- r ti , 1' tia ii

uciîr eb janiuts et de taie un ourlet, ira le u!"r ---- trîfCith.

1adýoc ée c iluk mine ; alv i, il '.t-tibie. à;
Fueasa2 lle, îtmunie rébultat : entin ,. .i i t i. t îtr lutîis c('.

ltUe la lîglt, Lie gueri e iasi, i i t, '-e(ui
lier et bsCido1, . ru lci.

Masaat lî li 'l ttl .Me eu de 1lAtin.'rc il., i'r e,,tiré vi

tt.seru ji 5~tlt~iciiji~.Lli ieidVaut, C, -ui Ma i.iai t.tt
'U1,11,trai Cip, j Zpouces du b >, * .co t 1 sii'l

-1eaVtc $.Illtu7t le 1-end dans la g.îrdc i il , 0, i ,. r v,
.. L'u ii.ttîîlîicuîrc plus tardi, I& t>lie.F .. -
'rvbent~a ilt itLiie conîpt>.,ion prlend mien il estt nm tit -r '

?&ttaI0n, uncli IIic z pouces, fait llour-11.
tti ÏUàet ut ,&Ccle vtciilCit. 'MXS oN BJi d1tî A NDE
tlibîr ail pantlon une autre Sctiuii de 1ti r le t. .j:î tr

~1C le cndemiain niatin, notre bour-
Suai,~pour dejeuiîci, la Laulle bc -- t-t

ell IC r. at qu'iîl etait eî .ii ua. lîaie I iJ.. ' ttn

c la i.îs duIit. tt ,1 t C' ., lertSt

~tjcnc h111 i(lui vict Icde liage c lutilltct .. ,.t tl

cavc dos 5 li' de-.1À . . - iutîOtit2'1

Vt~,~îeztale'r,,ï villgt-ho li isHCiî.t 1.le ~21 ttt

t.tit v 'lti

- ~ ~ ~ ~ ~ n lit e it Lt ir jaa- to111,1it1 tci

t~Qi<1a~..U~.liclAbuu IUlCt. mJ i

LESSI CONCENTRE.
L ft, - oi iîl", de<la a i, îgî'
III tîtl's q i on [. brtsoin il do '..

P!! t'il'i ,'îxrtu

t, 1 . \ l I . t t. 1 1

î 1 r à il b i '. :

1r.r!- tt. r t j1 qtc

i tIli(e.CIdes

A partir -*L i r i iiii' ir t t t~-iu ro

t~~~~~~ i t i't~:~ ''cvala nt
fi il û leài i (t ctil i;i a, n t tIî u r .4

tîîî~iîb.' -ýi cil z.\urtrtII

b [l»I .. t''t ' t'r ~ ~ttî r

-il tt tit.. fi

t. t iX0 .tahl ic ''"; .- ," 1t 1 ) ýl

lat- t:-sy1cs leF; plu's ouvcaati (A à 0 lf,. ~:, i utut îCirtt rtcItr
i ~ ~ ~ JiclS. s J i i a< i 1 I 'tt-z ur' îe ti

'o:lic~1c it ~Ut, ~ ( Ca- .t . ecrt I. lo entr> at tite

prix. -- op et r,

L1 L in p-, T)4 q.tCIO, X., V.

prix.

en îîîlttîîîî 1' ,'î.. , i i va-zc

- , t ~t - t SSl)i~.&

uit',,

r

. ....'J

La____u_..I-ut-a .-- -.- lin

*SIROP MU PR!îCE DE G,ýiL1- S.

conn.

son.tt ns

par0:1131 t.

de inc::.'fî
D;UMU)U (> I. lmurmîE ilth-

qui 'ýn1t ilÏ :1> 'v 'l. 1!, f

Out.- I

donne toujours :t.t2,t:

AvcmnaccmE L.

E~ucirt J lLC1j A

t - ~t't't . -

- . .t 't t
t -, -,- t -t

- , . , , ut-..
.

ut.

t t , t t',
C', A -'

m-t.
t ~ t,, t.~

Caprit-es loi1

PLEMI Tl-'EMBLAY

lepuis dc..x a:'. qiý 'D

ý, 1 ' Il ! ýý - *ý.Niý

-rýieal-ye R'Oval



LE GROGNARD

Azmhý

Mon mo, mn Pîtpaî, pn td, ta toit, toit, ion, je l'ai achete chez
BEAU VAIS Pou-r 65ü. 1on1, 11o01, mon Par, par, par' des, des,

des sus, sus, sus achecte chez BEAUVTAIS poUr $350
Me enfant a acheté chez Beauvais un Pardessus pour $1.50, valant au moins $4O. Pou 'D c

vous pouvez acheter chez Beauvais une jolie chenmise. C'est pas cher, n~ est-ce pas?

POUR VOS CADEAUX DU JOUR DE L'AN
Procurez-vous un joli habillemnent denfahnt pour la somme de $1.25 : Etes-vous capables d'e

faire autant '? Essayez-le. -Nos collets (4 rangs dle toile) pour ê5cts. 'Ces pantalons annoncé-s \
valent 50. Ces pardlessuis pourî hommes annonces a i t.5i valent 6.00. Ces pardessus d'enfants ai
noncés a 150valent 4.00. Rieu de pareille ailleurs. Nos collets 'à5 c val en t 20c.

Durant le pe etms qu'il nous reste pour cette grande vante nous avons décidé d'envoy
fort et ne pas re garder le prix coutant.

Rappelez-vous de nous pourt vos Ceade-aux du jotur de 'AN,et vouts ious tro~I,
1Trez toujours la. Pour pr'euve de ce (hi 10c VlçO;3,noah à a l 011
ME, la merveille ( u tjour.'.A toute pei'soiHe qi '4ea~ ti 10.00, nos10-11 I
nerons un de ces volumes que chaque famille devra-it aoîcihez sot.

18 -et'188 RUE ST. JOSEPHI, Notre-Dame Ouest,

L'ALBUM MUSICAL DrCOIN DES RUFS

RECEI. 1 Berri et Sîe. Cathecrine1
EXTRAIT les DENTS

MLsiqu1o et de Literatu~re MusiCa1G Pour 25 cts
1 ET FAIT UN

D-ENTIER niCOMPLET
POUR $12.00

Ce Journal parmlt tous let mois, 16 pages do muMqia.
et 8 pages de texte.

Mumique d'Orgue et de Piano, Romances, Chansons et
ChauâonneUteâ des m.eilleurs auteurs

irix d'Abonnement $3.00
Un numéro échantillon eat envoyé ow edem,%nde 1

moyenna.nt 205 centin..

À.11 iliatreault et Cie
£DITE U.SýSJR OIRIÉTÀIBRRs

NO 8, R-U F SAIZNTE

ll- ixt~e 35 .

TUERESE, NO

UOliTL

8

A Is .1UX JEjIL

REFIANCISI
IRVF-4L DE1

Romances, Mélodies,* Extraits d'opéras,
Chansons, Chansonnettes et

Chauons comiques des
meieurs auteurs.

$«>EM VENIM7BXZ TOUS LES IflMga»l~u

PRIX C; a M*a25 cents
TA«&BLXI

Barque nre ~(4 . ~ -

Biberon muskdl(4
Bonsoir. mman...
Cauchç-mais (kes) de P1umecoq......
Chanson de l'échaudé ... - -
Cicat le mYtlioiogin..._ _
COUPLets dua PU bordshmnse.....
En partant de cm w&S __.-.
Ernest cît Ik-6ss qi. ttm

Cardeuse d'=us!(

P Si a(trearir,Ul est l %Ctroublé là i. a L~j e; r
pleurs et les cris d'un enfant qui souiç îls di e 3Jm revo
zitiori, lgitez Voit 5 de vcus .,,procurer« îî:~IcJinr ron
du" Sirop c.ilnatit de liie Wîîîslow ~rlaitj
Lition desîub i.Sûri ef Cait c Sî ga!e, et '
Votre petit inalade sera soulagéir îeditteit

Ayez coniicue, ô mè'cs, Cce rincifee iL ilif.sillî. A
bleCI Il guérit la dyssenî.ex ic t la dî.urliue:, regula!.-
lise l'estomac et les iùLtitîls, fZat ni.%*;îaraitrc les
coliques, adoucit leb humrieurs, reduit les iinll-

matofl, e done neénergie nouvelle à tou, le
système un général. .

Lýe Sirop caltna.itdu Mine \V îsu pl ra
dentition des enfalits - e!,t , êbl i vltee

rpaéd'après la prescription s'liri - dis PL;:1
itadscéleljrjt . médicales parmi le feiimes ries
EtauUzsi-Itest cen vente chez soues les pharina.i

clous, dans le Mxonde nntiex. F>rrx :5 centu la hvu.
cil,

iLp pa...-- -
r ma mère ..-
1nom. ...

J'onz pusbor%. ...,*..-
J'peur pas m'en empecber..... .. a

L'eau etle vin......
1-£ jour oùa Syin M'a ps&rlé

Masomobiles (Ins).....
Médecin (le) decapge....
N'elffetiilez pas les marguerites.
Ohi -1 I 1la 1. .............
?Epùé$Wes (les) . .-

lu 1pst 1pst 1 ...... ..........
Quasl ia cherche dans Sa cervelle.
Retour (1c) de la mois>n .........-
I«'etiens, Ôômixlamie. ....

oSsou vieilstoi.
Si j'étais le rui d'Espagne .....
ýiQuVeru.s du jenne ige ........
St.z.i.niue ta.i auouidhuî sna gèmine
Un vitux buveur.......
Va, rvxua biiser........

FJLITREA LT &CIE,
IDIT9U.R8B )iMUSIQUBN

C, ru hliZ"5Ft e 'Uheres e

-----------

un Amà, 8 aýliv c


